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576 REMARQUES

ment, dite : E¢t depuis long-temps Phedre, fixant
Uinconftance de fes veeux , ne craint plus de rivales

Favoue , & je devrois €tre las de le répeter,
que beaucoup de tranfpofitions, qui ferofent de
vraiesfautes dans la profe , font de grands orne-
ments dans la poefie. Mais ni ’une ni autre ne
connoiflent aucune forte de beauté, en faveur de
laquélle il puifle écre permis de donnerla plusles
gere attetnte A la clarté du difcouars.

S,

{s) Ezvoyant de fon bras volerpar-tout Ueffroi ,
L’Inde femble m’ouyrir un champ digne de mot.

Premiérement, on pourroitdemander fi l'effroi
de fon bras fignifig Ueffrot que canfe fon bras ,ou
Peffroi qi’éprouve fon bras. Ef¥-il'adtif ou paflif?

Aurtre chofe a remarquer, & plus importante
encore , dans les vers dont 1l s'agit, Voyant {e
rapporte , non pask PInde qui eft le nominarif
fuivant , mais 2 la perfonne qui parle. 11 fe rap-
porteroit au nominatif {uivant 4 {i la phrafe €toit
¢ongue ainfi

Et voyant-de fonbras voler par-tout leffroz ,
Je crus alors m'ouvrir, , &c,

Voyant ne feroit encecas 12 qu’une forte d’zp-
pofition trés-permife. Mais de 1a maniere dont il
2{t placé,on-direit que c’eft I'Inde qui.voyoir,&¢
el place,on:diroit que c’eft I'Inde qui.voyoit,&X¢cs

L XV,

(6). Cleft.ce qui Larackant du fein de fes Etats,,

(3) Alexandre IV , 2, 27,
(6) Léid. 11, 2, 143,
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